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Nous publions aujourd'hui le dernier 
teur Hippolyte Suquet, qu'il nous 

article de notre regretté collabora-

avait remis la veille de sa mort. 

Une dernière analyse | 

sur 1-e Recueil 

de Vers de guerre 
de M. Naegelen 

La veilléE des armes... 

et la veillée des rêves ! 
(suite et fin) 

Je vous avais rappelé l'autre se-

maine, après vous avoir donné par 
mes commentaires une bien faible 

idée du livre de M. Naegelen, je 
vous avais cité ce très beau vers 

de l'auteur de l'immortelle espéran-

ce « Lorsqu'on veille les morts, l'on 
veille sur leurs rêves » car cela ne 
ne meurt pas ! Cette berceuse si 

chantante et si harmonieuse ,avec son 
rythme plaintif, avait je ne sais quoi 

d'enveloppant comme un linceul à 

la blancheur immatérielle et imma-
culée ! Dors, le soir est tombé, le 

canon se repose, nous sommes à ge-

noux autour de ta pâleur ! Et com-
me un bercement triste iet lent de 

douleur, la plainte du mourant mon-

te dans l'ombre rose. Dors ! la lutte 

est finie èt dans la Paix des choses. 

Cette Berceuse et cette Cantilène 

achèvent de nous émouvoir après 
coup avec ce murmure d'une infinie 

douceur et qui semble notre Adieu 

suprême à ceux que mous (allons quit-
ter, mais il semble à leur tour que 

de leurs lèvres pâles et défaillan-
tes, les mourants et les agonisants 

nous livrent leurs secrets à l'heure 
où le mystère se révèle. Il semble 

que les morts soient bien les morts 

qui parlent dans cette adjuration 
dernière et dans laquelle tout peut 

se pacifier de part et d'autre avec 

la transmission du même souvenir. 

Les mourants remiettent ainsi aux 
vivants je ne sais quels talismans 

victorieux destinés à nous faire sur-

monter toutes les épreuves et à nous 

relever de nos pauvres abandons et 

de nos pauvres défaites, car nous 
les connaissons également les dures 

et les âpres batailles de la vie et 
qui se livrent aussi bien que les au-

tres. Une éternelle lutte en tout temps 

et tout lieu vient se 'continuer sous le 
regard de Dieu, comme s'écriait le 

poète. Et c'est pourquoi lorsque nous 
approchons d'un lit de mort iet d'une 
couche funèbre, le même miracle 

vient se reproduire. Il nous est re-

mis comme un dépôt sacré qui doit 

se léguer d'âge en âge et c'est le 
mythe ancien qui se perpétue et la 

flamme du symbolique flambeau à 

la lueur jamais éteinte qui peut pas-

ser ainsi de main en main pour les 

éternités. 
Lorsqu'on veille les morts on veil-

le sur leur rêve. Et ce n'est point 

seulement une dépouille périssable 

que l'on .vient honorer une dernière 
fois, mais cette âme invisible et qui 

selon la jparole de l'orateur sacré, 

reste toujours maîtresse du corps 
qu'elle anime iet même au seuil du 

tombeau. Je crois que ,nul n'a mieux 
parlé de la mort du soldat que M. 

Naegelen et qui lui aussi fut de la 
sainte piétaille et sut porter comme 

nous la bure du fantassin. « J'étais 
soldat, j'étais de la piétaille qui bute 

et saigne aux cailloux du chemin. 

Tout est resté sur le champ de ba-
taille ; tout est resté sur le champ 

de la guerre, je veux vous évoquer 

mes anciens compagnons et que j'i-

rai rejoindre à mon tour dans la 

terre. J'ai tout laissé comme un peu 
de moi-même et dans la nuit où mon 
pays descend je n'ai plus rien. Prière 

ni blasphème. Pour le même idéal 

nous versions notre sang ». 
Et quelle pathétique profession de 

foi, et comment pourrions-mous les 
oublier ces «ensevelissements» qui 
se faisaient à l'heure crépusculaire 

à certaines minutes d'accalmie. Ce 
groupe de piété auprès d'un corps 

gisant et qui allait être porté à la 

'sépulture du (front, alors marquée 

par l'une de ces .croix de bois ru-

gueuses et (grossièrement taillées, ce 
groupe de piété, ce teercel mortuai-

re, qui (de mous me l'a pas formé lors-

que les brancardiers déposaient un 
instant leur fardeau et lorsque cette 

scène semble ressusciter encore à no. 

tre mémoire. Et les anciens « Mori-

turi » pouvaient prononcer aussi les 

sept paroles (dernières du « Consum-

matum est » iet du testament du cal-
vaire à fin de nous rendre les té-

moins de ,1a tâche [qu'ils avaient vou-

lu accomplir vet ce pourquoi ils 
avaient combattu et lutte sans trêve. 

Et ceux qui expiraient presque entre 
nos bras nous demandaient de venir 

les remplacer dans cette croisade su. 

blime comme dans la relève des com-

bats.. Oui, (nous devons continuer à 
défendre, à protéger, à sauver ce 

patrimoine des choses idéales et à 

l'exemple du soldat qui se sacrifiait 
en acceptant d'holocauste et c'est 

pourquoi les irréelles veillées des 
rêves pourraient encore ressembler 

aux temps d'autrefois, à ces pieuses 

et saintes Veillées des armes qui pré. 

cédaient jadais les batailles et les 
combats de hautes lices ! Oui, ces 

veillées silencieuses, ces veillées 

d'armes moyenmâgeuses et ces veil-
lées sacramentelles pù nos bons mes-

sires en cottes de 1 mailles venaient 

s'agenouiller à l'ombre des vitrels 

et des rosaces et lorsqu'ils s'imagi-

naient dans (l'ardeur de leur foi naïve 

et mystique (apercevoir au-dessus des 
Autels ces apparitions célestes .et ces 

personnages de légendes qu'ils évo-

quaient avec ceux qu'ils appelaient 

ces « autres féaux barons » et ces 
autres Seigneurs du Ciel [et ces au-

tres St-Michel Archanges aux glai-
ves d'or (et d'azur et aux épées flam-

boyantes comme si c'étaient les glai-

ves même de Dieu. Et dans cette 

veillée solennelle il semblait que s'a-

vançait vers [eux une forme nimbée. 

Le rêve pur ! Le rêve de la cheva-
lerie ! Le ,rêve qui vous arme et pour 

qui l'on combat ! Le rêve qui leur 
apportait le haume et la cuirasse et 

les deux gantelets. Toute l'armure 

fière ! Toute l'armure étindelante ! 

Toute l'armure protectrice ! Et ce 

sont les vers héroïques de M. Nae-

gelen qui put suscité en moi toutes 

ces images et je voudrais terminer 
cette analyse bien incomplète et bien 

imparfaite de ce bel ouvrage de l'im-

mortelle espérande par ce dernier 

passage intitulé « Résurrection » et 

qui me rappelle vraiment l'Exoriare, 
le Ressurgere ex Ossibus Ultor. 

Canal de Sisteron 

Viens chercher aujourd'hui ce qui pour toi demeure 

Le sang me coule plus aux mourants horizons 

Et ta lèvre boira sur la branche qui pleure 

La sève qui remonte aux plus amers bourgeons 

Rien n'est mort de ce qui ne peut mourir, et lie 

La gerbe d'autrefois aux gerbes de demain 

Viens crisper tes deux poings au corps die la Patrie 

Viens marcher à ton tour sur l'éternel chemin 

Là-bas, je ne sais où, je ne sais quand, à l'aube 

Tu reverras le Ciel où souriaient les Dieux 

Les chants qui se sont tus, le feu qui se dérobe 

Ressurgiront vainqueurs sur ton sol radieux 

Et la Frande aux traits las ! lourde d'une autre histoire 

Te prendra par la main pour te conduire aux ports 

O toi soldat sans peur et comme sans remords 

A travers les champs bleus où se lève sa gloire 

Vers le champ de la Paix où t'attendront les Morts ! 

Vendredi dernier s'est tenue à la 

Mairie de Sisteron une .importante 
réunion. Suivant la nouvelle con-

vention y assistaient 2 syndics re-
présentants les arrosants de Siste-
ron (M. Galvez, directeur, et M"'e 

Massot-Devèze), deux syndics nom-

més par le Conseil Municipal (MM. 

Jourdan et Reymaud), et quatre syn-

dics délégués des arrosants de Ri-
biers (MM. Bourg,' Latil, Moynier 
et Rivas) ; était également présent 

M. Clément, ingénieur du Génie ru-

ral des Basses-Alpes. 

L'objet principal de cette réunion 

était l'examen de la situation finan-
cière de l'Association Syndicale à 

la suite de la nouvelle catastrophe 
qui s'était abattue sur l'Association 

l'automne dernier. On se souvient 

en effet que l'épi ide colmatage, cons-

truit 'en amont de Ribiers dans le 

courant de l'été avait été emporté 

par une crue du Buëch ; devant la 
nouvelle menace qui, de ce fait, pe-

sait sur le canal proprement dit, la 

Commission Syndicale a été amenée 
à faire effectuer d'urgence des épis 

courts de protection avant que la 

réfection de l'épi de colmatage soit 

reprise par les services intéressés. 

Jusqu'à la catastrophe la situa-

tion financière de l'Association s'é-
tait montrée , satisfaisante, même 

avec une taxe réduite de 2.500 frs 
l'hectare (elle était en effet de 3.500 

frs en .1951), la diminution étant 
compensée par l'apport des cotisa-

tions des arrosants de Ribiers qui 

avaient fait abandon de leurs droits 
à l'arrosage gratuit. Hélas, devant 

cette nouvelle catastrophe, il a fal-

lu, à la Commission Syndicale, ré-
viser les données et envisager de 

boucher le trou ainsi fait à la caisse. 

Lors d'une première réunion au mois 
de janvier, la Commission Syndicale 

en faisant les prévisions budgétaires 

de l'exercice 1953, avait envisagé de 

fixer la taxe à 2.850 frs l'hectare et 

avait pris une délibération en Consé-

quence. Mais ces temps derniers, les 
directeur et directeur-adjoint de l'as-

sociation étaient .convoqués à Digne, 

à la Préfecture, administration de 
tutelle des Associations Syndicales; 

il leur était notifié en substande 
« qu'il n'est pas possible à une as-

sodiation exécutant des travaux de 

l'ordre de ceux entrepris de pouvoir 

baisser sa taxe d'arrosage et que 
celle envisagée était nettement in-

suffisante pour obtenir une bonne 

gestion ». 
Vendredi dernier s'est donc tenue 

la réunion dont nous parlions au dé. 

but de cet article. M. l'Ingénieur 

du Génie Rural, soutenant la posi-
tion de M. le Préfet, estimait que 

la taxe devrait être d'au moins 4.000 

frs l'hectare, compte tenu du défi-

cit de l'année précédente ; et pen-

dant plus d'une heure l'assemblée 

fit et refit des opérations pour fi-

nalement arriver au chiffre mini-

mum mais nécessaire de 3.600 frs 

l'hectare, autrement dit la taxe de 

1951. Ce' chiffre, égal à celui de 

l'Association Syndicale du Canal St-
Tropez, est également le plus bas 

du département et des départements 

environnants. Même s'il n'est pas 

accepté de gaieté de cœur par. les co. 

arrosants de Sisteron et de Ribiers, 
nous sommes sûrs qu'ils compren-

dront les exigences et les réalités 

devant lesquelles les syndics se sont 

trouvés placés et qu'ils Continueront 
à leur faire confiance comme par le 

passé. 
H. , REVEST. 

La poésie de M. Naegelen, l'hom-

me de la piétaille et l'ancien fantas-

sin, a je ne sais quelle allure mar-

tiale de grand style, en son verbe 

viril et puissant et ressemble en ef-

fet à des Sons de Buccin. Et la 
Muse pensive de la tribune de la 

Chambre et de la salle des séances, 
la Muse du bas-relief, la Muse sœur 

de l'éloquence pourrait l'ajouter à 

sa flûte au Théorbe, comme un autre 

clairon sonnant les énergies et les 
rassemblant de fous les bons Fran-

çais en recherchant ce qui les unit 

et ce qui les rapproche et non ce 

qui les divise et les oppose. 
La poésie a son emprise, me serait-

ce que pour aplanir mos pauvres dis-

putes, si vaines et si stériles, et nos 
pitoyables querelles. La poésie a 

son rôle et sa mission lorsqu'elle 
n'est pas seulement un exercice d'é-

cole pour des « initiés » .aux quin-

tessences raffinées en les tours d'i-

voire. Et la poésie peut et doit se 
mêler au restant des hommes. Elle 

a sa raison d'être et ses plus hautes 
préséances. Elle a sa force et sa 

nécessité. 

Hippolyte SUQUET, 

Les Têtes de Pentecôte 

Les années se suivent mais ne se 

ressemblent pas... Et c'est ainsi que 
cette année les Fêtes de Pentecôte 

ne ressemblent en rien à' délies des 

années prédédentes. 

La Fête Patronale 1953 de notre 

ville . a été la fête d'un grand vil-

lage. 

L'ouverture des quelques rares 

manifestations a été donnée Samedi 

par la Société Musicale des « Tou-

ristes des Alpes » par .un brillant 

Concert à 22 heures, rue de Pro-
vence, sous la brillante direction de 

M. Verplancken. Le programme mu-

sical a été exécuté de brillante façon 

et souleva de longs applaudisse-

ments. Notons en passant que les 

musiciens des « Touristes des Alpes » 

inauguraient la nouvelle tenue par 
le port d'une casquette de la toute 

dernière mode. 

Le dimanche a été marqué par un 

grand Bal Public, rue de Provence, 

à 21 heures. 

Le lundi a été une journée spor-

tive beaucoup plus suivie, puisque se 

jouait au Stade Municipal de Beau-

lieu, le Tournoi de Sixte .annuel or-

ganisé par le Sisteron-Vélo, section 
foot.ball, auquel participent de nom-

breuses équipes de la ■ région. 

C'est l'équipe première du Racing-

Club de Gap qui enlève le tournoi 
eh battant en finale l'équipe de La-

ragne-Sports par 3 buts à 1. 

Voici les résultats complets : 

Premier tour : 

Les Mées B battent La Motte 2 à 0; 

Manosque B bat Malijai 2 à 0 ; 

Gap I bat Laragne II 3 à 0 ; 

Voix bat Noyers par forfait ; 

Et. Laragne bat. La Baume 2 à 1 ; 

Gap II bat Sisteron. Vélo I 1 à 0 ; 

Digne bat Cours Paul Arène 6 à 0; 

Trets bat Veynes par forfait. 

2me pour : Trets bat Voix 1 à 0 ; 

Gap I bat Les Mées 2 à 0 ; Gap II 
bat Manosque 3 à 0 ; Etrangers de 
Laragne battent Digne 1 à 0. 

Demi-finales : Gap I bat Gap 1 II 

4 à 3 ; Laragne ibat Trets 3 à 0. 

Finale : Gap I bat Laragne 3 à 1. 

A 21 heures, sur le Pré de Foire 

un superbe Feu d'Artifice tiré par 

la Maison Pons, réunissait une foule 

nombreuse. 

A 21 heures 30, sur la Place de 
l'Horloge, se donnait un grand Bal 

animé par un orchestre niçois. 

Le mardi réservé aux boules, dans 
un concours de Pétanque, marquait 

encore un peu une fin de fête puis-

que une trentaine d'équipes allaient 

se disputer les premières places. 

Voici les résultats : 

1 er prix : Escudier, Sanguini et 
Martin, de Manosque ; 

2me pr ix : Richaud Emile, Girard 

Alexandre et Mouranchon ; 

3 me prix : Brun Alexis, Meysson. 

nier Louis et Bernard Maurice ; 

4me prix : Maurel, Agnel et Bar-
néoud, d'Oraison. 

SPORTS 

SPORT SCOLAIRE 

Championnat d'Athlétisme indlividué1 

(minime) 

à Saint-Auban, le 21 Mai 1953 

Collège de Sisteron : 

Masculins : Longueur : 2e Cou-
doulet Marcel 4 m 41 — Hauteur : 

3? Ponti Mauride 1 m 25 — Poids 

(4 kgs) 5= Senft Christian 8 m 37 ; 

6s Raschetti Pierre 7 m 73 — 750 m 

7c Desesquelles Gilles — Relais 4 x 

60 m : 3e Collège de Sisteron. 

Féminines : 60 m : l r <= d'Anno-
ville Brigitte 8" 9 ; 4= Mounies Co-

lette ; 6e Codoul Domnine — Hau-

teur : l^ Mouries Colette 1 m 25 ; 

O 1-' d'Annoville Brigitte 1 m 15; Dol-

let Christiane 1 m 15 — Relais 4 x 

60 m: 1er équipe n" 1 35" 8/ 10* (Syl-

vestre, Mouries, Bertagnolio, d'An-
noville) ; 3e équipe >n° 2. 

Centre d'Apprentissage : Fémini-

nes : Hauteur : 9e Vadon Noëlle 

1 m 10. (Cette élève .a réalisé éga-

lement 8 m 35 au lancement du 

poids (3 kg) lors d'une épreuve de 

contrôle). 

Triathlon départemental 
(60 m, Hauteur, Poids) 

à Saint-Auban, le 21 Mai 1953 

Collège de Sisteron : 

Masculins : Cadets : 1 e '' Reymond 

J.-Michel 1257 pts ; 2e Javel Cris-

tïan 1245 pts. 

Minimes : 2e Ponti Maurice 1400 

pts ; 5e Coudoulet Marcel 1180 pts; 

6e Raschetti Pierre 1135 pts. 

Féminines : Cadettes : 2e Dollet 

Michèle 1460 pts ; 4e Aillaud Gi-

nette' 1328 pts ; 5e Michel Moni-
que 1323 pts. 

Minimes : 2e Mouries Colette 1650 

pts ; 3e d'Annoville Brigitte 1500 

pts; 4e Sylvestre Maryse 1490 pts; 

6e Hanin Nicole 1255 pts; 7e Mas-

sé Jacqueline 1185 pts; 8e Margoto 

Evelyne 1120 pts. 

Centre d'Apprentissage : Fémini-
nes : Juniors : 6e Bernard Simone 

845 pts; 7e Favien Lucienne 685 pts; 

Cadettes : 6e Barret Aimée 1153 

pts; 8e Nalin Aimée 1045 pts. 

Nous sommes heureux d'apprendre 

que l'équipe die relais Cadette 4 x 

60 m du Collège de Sisteron, com-

posée par Courbon Andrée, Orbello 

Yvette, Garcin Josette et Michel Mo-

nique, a réalisé le 8 Mai 1953, à 

Marseille, le temps de 34" l /10e, 

nouveau record départemental sco-
laire de cette catégorie. 

^"IVEIOSOLEX 

Consultez-nous 
Garage BUES — SISTERON 

COLLEGE CLASSIQUE 

ET MODERNE MIXTE 

Examen d'entrée en 6me. — La 

Directrice informe les familles que 

l'examen d'entrée en 6n,c se dérou-

lera le 11 Juin au Collège. L'appel 

aura lieu à 8 h 40 très précises. 
Les candidats devront se munir de 

la somme de 50 francs pour four-

niture de papier. 

B. E. et B. E. P. C. — Par déci-

sion rectorale du 12 Mai, Sisteron 

est désigné avec Digne, Barcelon-
nette et Manosque, comme centre 

d'examen pour les épreuves écrites 
qui se dérouleront les 22 et 23 Juin, 

© VILLE DE SISTERON
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faites un placement avantageux 

on souscrit uniquement... 
dans les bureaux de poste 

A VENDRE 
VELOSOLEX neuf, prix catalogue 

moins taxes et transport. S'adresser 
Comité des Fêtes, 6, Place de la 

Mairie, Tél. 205. 

BUREAU DE BIENFAISANCE 

La distribution des Bons du Bu-

reau de Bienfaisance aura lieu au 
Secrétariat de la Mairie Lundi i«, 

Mardi 2 et Mercredi 3 Juin. 

On demande 
d'urgence, Bonne à tout faire ou 
Femme de ménage avec références. 

S'adresser au Bureau du Journal. 

PARTI SOCIALISTE S.F.I.O. 

Réunion mensuelle Mercredi 3 

Juin, salle de la Mairie, à 21 h. 
Ordre du jour : Les Elections Mu. 

nicipalies ; questions diverses. 

Il ne Sera pas envoyé de convo-
cation personnelle. 

On demande 

Jeune homme pour emploi matinée. 

S'adresser ROMAN, vins, route des 
Combes. 

Loterie Nationale 
Michel RULLAN Fils 

tient à votre disposition les dixièmes 

du GRAND PRIX DE PARIS 

Tirage 28 Juin 1953. 

CHRONIQUE AGRICOLE 

Déstierbage sélectif des céréales 

Les céréales sont en permanence 

sous la menace des mauvaises herbes 

et toutes les améliorations que l'on 

peut réaliser dans cette culture sont 

vaines si les champs ne sont pas 
maintenus propres. 

L'emploi des désherbants sélectifs 

permet de réaliser facilement et éco-

nomiquement la destruction des mau-
vaises herbes. 

Les anciens procédés tels que le 

désherbage à l'acide sulfurique, cè-

dent maintenant la place à deux 

groupes de produits plus sûrs et d'un 
emploi plus simple : 

— les colorants nitrés d'une part 

— les hormones herbicides d'autre 
part. 

Ces 2 types de formules ne se con. 

currencent pas mais se complètent. 

C'est, en premier lieu, en fonction 
des espèces de mauvaises herbes à 

détruire que doit se faire le choix. 

Le fumeterre, les renouées, les vé-

roniques sont justifiables des colo-

rants. Chardons et liserons, par con-

tre, ne sont détruits que par les hor-
mones. 

D'autre part, les colorants con-

viennent pour les traitements préco-
ces, dès le mois d'octobre pour les 

céréales d'automne semées de bonne 

heure, en fin d'hiver et au début du 
printemps pour les autres. Les hor-

mones, au contraire, ne doivent être 

employées qu'à partir du tallage. 

Les colorants permettent encore de 

désherber les variétés de céréales 

considérées comme sensibles aux 
hormones. 

C'est donc l'observation des cul-

tures qui doit servir de guide. Tout 
de suite après la levée, il est impor-

tant pour un agriculteur de surveil-

ler, champ par champ, l'apparition 

des plantules de mauvaises herbes. 

Le désherbage est nécessaire dès que 
l'on compte plus d'une dizaine de 

plantules de mauvaises herbes par 
mètre carré. 

Dès que la température s'adoucit 

à Ja fin de l'hiver, on peut traiter 

aux colorants. Un traitement précoce 

ne présente que des avantages. C'est 
en effet, lorsque les mauvaises her-

bes ont seulement 2 ou 3 feuilles 
qu'elles sont les plus sensibles. Le 

traitement est plus efficace et plus 

économique. En outre, il ne faut pas 

craindre une nouvelle levée des mau-

vaises herbes qui, même si elle se 
produisait, serait sans importance 

pratique car la céréale aurait alors 
pris le dessus. 

Si donc vos céréales sont envahies 

de mauvaises herbes, traitez avec un 

colorant dès qu'il sera possible d'en, 
trer dans les champs. 

C'est seulement s'il s'agit de dé-

truire des plantes comme le chardon, 
le liseron, la renoncule des champs 

par exemple, qu'il est avantageux 

d'attendre l'époque d'emploi des 
hormones. 

F. TARDY 

Ingénieur Agronome. 

Lisez 

« PARIS -MATCH » 

die cette sexnaine. 

VARIETES - DANCING 

Samedi, en soirée 
Dimanche, en matinée et soirée 

un drame touchant de l'enfance 

malheureuse 

LES ANGES MARQUÉS 

avec Montgomery Clift et le petit 

Ivan Jandl. 

&Tjtf^CIVIEt 

du 22 au 28 Mai 1953 

Naissances : Odette Marcelline 

France Chevrier, avenue die la Li-

bération. — Monique Andrée Yvette 

Pizoird, avenue de la Libération. — 

Christian Abel Jean-Marie Daumas 
avenue de la Libération. — Anne-

Marie Jeanne Claire Maurel, ave-

nue de la Libération. 

Publication de Mariage : Jacques 

Paul Léon Aubry, employé de com-

merce et Jane Marie Célina Cahuc, 

employée des P.T.T., domiciliés à 
Sisteron. 

Mariage : Louis Marcel Robert 

Queyrel, comptable, domicilié à Sis-

teron et Henriette Clotiidle Bûntoux, 

compositrice, domiciliée à Sisteron. 

Décès : Albert Henri Morin, 72 

ans, avenue de la Libération. 

REMERCIEMENTS 

Les familles PELISSIER, MORIN 

et REYMOND remercient toutes les 

personnes qui leur ont témoigné leur 

sympathie a l'occasion du décès de 
leur père 

Monsieur Albert MORIN 
retraité S. N. C. F. 

ROSENGART 
nouveau Break 500 kgs 

V E S P A 
Vente à Crédit 

Atelier de Réparation 

GARAGE ROUGNY 

Tél. 242 — SISTERON 

BOULANGERIE DE GARDE 

Lundi 1 er Juin 

Boulangerie Stéva, ruè Mercerie. 

LA GRANDE SERIE 

DES GRANDES MARQUES 

vous offrent les meilleurs prix 

Prix usine 

Nouvelle Mobylette 38.000 

Mobylette débrayage autom. 47.000 

Scooter Magnat-Debon 98.500 

125 cm3 Magnat-Debon éulb. 120.000 

125 cm3 Monet et Goyon 98.500 

3 HP Monet et Goyon 144.000 

125 cm3 Peugeot 100.000 

2 HP Peugeot 149.000 

Vente à Crédit — Livrable dé suite 

chez l'Agent 

Gf). FÈHAUD 
Rue Droite SISTERON 

LE CANCER 

SERA BIENTOT VAINCU 

annonoent les savants d'U.R.S.S. 

Pour la première fois le rideau de 

fer, entrebâillé, laisse passer un 

compte-rendu des extraordinaires re-

cherches grâce auxquelles les savants 

russes espèrent trouver un remède 
au cancer. 

La solution, d'après eux, consiste 

à provoquer l'immunité en stimulant 

les réactions de l'organisme. Que 
ce soit possible, les recherches con-

duites en URSS tendent à le dé-

montrer, ainsi que l'expose claire-

ment un passionnant article que pu-

blie SCIENCE ET VIE de ce mois. 

SljUGA 9 AWÛE 

construite pour vivre longtemps 

Silence 

Confort 

Luxe 

Economie 

BERLINE. 

COMMERCIALE 

FOURGON 

A. BRUN 
Concessionnaire 

Tél26 — SISTERON - Tel 26 

Vente à Crédit 

TOUT LE CONFORT 
PAR L'ÉLECTRICITÉ 

FOURNITURES GENERALES 

ASPIRATEURS - CIREUSES 

Appareils Frigidaires ELECTROLUX 

Machines à Laver MORS 

Appareils ELECTRO-CLOTURE 

T. S. F. TELEFUNCKEN et AMPL1X 

GRAND CHOIX DE LUSTRERIE 

MACHINES A COUDRE 

VENTE REPARATIONS 

C. FIASÎt 

Le Gérant : Marcel LIEUTIER. 

Sisteron — loiçpraer» UEUTIER 

Magasin : 22, Rue Saunerie 

Atelier et Entrepôt : 

Avenue de la Libération 

Téléph. 101 SISTERON (B.-Alpes) 

VACANCES EN ESPAGNE 

650.000 français ont franchi la 

frontière espagnole l'été dernier. Ils 

seront plus d'un million cet -été, 
prévoit-on. 

La peseta à 9 francs 50 fait du 

français moyen un millionnaire. 

Les palaces sont plein et les hô-

tels de 2e et 3^ catégorie pleurent 
après la clientèle. Les tailleurs font 

fortune, 15.000 un complet sur me-

sure ! 

Mais attention ! La médaille a un 

revers. Bien sûr, il y a l'Espagne 

avec son éclat, ses traditions, .ses 
trésors, son soleil, ses belles filles... 

Mais sur le plan du « confort mo-
derne » et du progrès, mieux vaut 

perdre ses illusions. L'auto est en-

oore un indice de grand luxe et 

mieux vaut ouvrir son parapluie 

quand il pleut, en chemin de fer, mê-

me si l'on voyage en l re classe. 
N'est-ce point, .au fait, de ces heu-

reuses surprises qu'on aime à res-

sentir en vacances ? Etre prévenu 

n'est pas inutile oependant. Votre 

CONSTELLATION de Juin, la re-

vue d'André Labarthe, vous prévient 

et de la façon la plus plaisante et la 
plus utile qu'il soit. 

Et dans le même numéro une sen-

sationnelle exclusivité mondiale : 

«On couronne ma nièce Elizabeth», 
par le- duc de Windsor. 

MARBRERIE GENERALE 

FUNERAIRE - BATIMENT 

R. CAFFIN 

Magasin et Atelier 

Rue des Combes — SISTERON 

Outillage Moderne 

Prix intéressants. 

HHBH 1111111 llllll «■■MM 

Etude de M<= Jacques PERRIN 
notaire à SISTERON 

Vente aux enchères 
SUR SURENCHERE 

Le DIMANCHE 7 JUIN 1953, à 10 

heures du matin, à la Mairie de 

VAUMEILH (BassesTAlpes) 

LOT UNIQUE 

Diverses parcelles en nature de pré 

lande et bois, sises sur le terri-

toire de la Commune de VAU-

MEILH et cadastrées, savoir : 

Lieu dit « Farrières » section A, nu-
méros 1 2 3 4 5 6 7 8 et 27, 

pour une contenance de trois hec-

tares, vingt trois ares, trente six 
centiares 

Et lieu dit « Les Plantiers», section 

A, numéro 358, en nature de prés, 

pour une contenance de cinq ares, 

soixante quinze centiares. 

MISE A PRIX : 111.000 Francs 

OBSERVATIONS 

Les frais préalables de vente se-
ront annoncés avant la vente et 

payables en sus du prix. 

Pour tout renseignement s'adresser 

à Mc Jacques PERRIN, notaire à 
SISTERON, dépositaire du cahier 

des charges. 

Ce que vous devez 
savoir sur VOS YEUX 

Aux Meubles Sisteronnais 
(An. Maison Bourgeon — DOUSSOULIN, Fabricant, Suc. Tél. 93 

TOUJOURS DU MIEUX 

du beau Meuble, du Choix, de la Qualité et des Prix raisonnables 

Voyez notre Exposition — Une Visite n'engage à rien 
ENTREE LIBRE 

C'est un réel plaisir pour nous de vous renseigner et vous conseiller 
sur votre choix 

CHAMBRES A COUCHER SALLES A MANGER 

tous modèles nombreux et derniers modèles 

12 Modèles différents de COSYS, PETITS MEUBLES, BARS, etc.. 

Balatum, Toile Cirée, Carpette, Tapis Brosse 

BUREAU CLASSEUR, PENDERIE, toute dimension et sur commande 

Tous TRAVAUX à la demande 

ATTENTION ! ! La bonne adresse : 57, Rue Droite, SISTERON 

Vêtements PHILIP 
habillent chic toute la famille 
à des prix sans concurrence. 

5 °/° de baisse sur présentation de 
la carte famille nombreuse. 

TEINTURERIE - DEGRAISSAGE 

STOPPAGE 

Livraison dans la semaine 
Prix avantageux 

Dépôt de la Teinturerie Kock 

VETEMENTS PHILIP 

- Rue Droite - SISTERON -

Crédit Moderne do Littoral 
19, Boulevard Victor-Hugo, NICE 

Société Financière 

pour l'achat à crédit 

de tous véhicules automobiles 

CABINET ALIBERT 

Assurances Crédit Contentieux 

Rue de Provence, SISTERON 

Venez visiter le magasin de vente 

des Vélos et Cyclomoteurs 

F. SOUVET 

Grande Exposition de Vélos enfants 

BABI BIQUET METROPOLE 

Agence exclusive 

des marques de motos 

ALMA M R ..i NEW-MAP 

Cycles 

F. SOUVET METROPOLE 

CASENAVE 

Machines 

à Coudre 

NEVA 

et 

BARRET 

Accessoires 

Réparations 

GRANDE BAISSE SUR LES PRIX 

VENTE A CREDIT 

ROME 
Téléphone 78 SISTERON 

CHARBONS TOUTE PROVENANCE 

E. {JOUVE 
SISTERON - Téléphone 7 

Profitez des Prix d'Eté pour faire vos provisions de charbons 

Passez vos commandes dès à présent 

BAISSE IMPORTANTE en AVRIL, MAI, JUIN 

Avant tout achat nous consulter. 

GRANDS TRAVAUX 

d'Eleetrifreatiorç et de Canalisation?^ 
S. A, au Capital de 210.000.000 de Frs 

Siège Social : 25, Rue de Courcelles, PARIS (8=) 

R. C. 264 331 B Seine 

Bureaux à SISTERON, 25, Faubourg de La Baume — Tél. 123 

Aehetez vos fJEUBliES à la fabrique BOOISSOjfi 
Les plus beaux Meubles A qualité égale 

AUX MEILLEURS PRIX PRIX SANS CONCURRENCE 

DANS VOTRE INTÉRÊT 

avant d^acheter venez visiter la plus grande Exposition de la région 

NE PAS CONFONDRE 

MEUBLES BOUISSON 

Seul spécialiste des beaux meubles 

Rue Saunerie — SISTERON 

Savez-vous que de nombreux oculistes soutiennent 

qu'un mauvais éclairage ou des lunettes mal adaptées 

ne fatiguent pas les yeux ? Lisez Sélection de .Juin, 

vous v trouverez tout ce que vous avez besoin de 

savoif sur les maladies des yeux les plus fréquentes, 

la façon de les soigner... et 4 règles pratiques qui 

vous aideront à conserver ce bien inestimable, vos 

yeux. Achetez dèsaujourd'hui votre Sélection de juin. 

EN VENTE CHEZ : 

Marceau SCALA 

Rue de Provence - SISTERON 

© VILLE DE SISTERON


